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On dit que l'assurance a été occasionnée par

la marine. Il y a déjà plusieurs siècles, on n'ex-

pédiait pas de marchandises sans payer une pri-

me pottr les garantir contre les pirates et les

naufrages.

De là est venue l'idée d'assurer ka vie des

hommes. D'abord le contrat était fait potn* une

année et renouvelable anniKfllement. La prime

exigée par l'assureur était toujours 5 p. c.

du Montant assuré, quels qi>e furent l'âge, la

santé et l'occupation de l'assuré. C'étafit donc

de l'assufance à terme, renouvelable (Famiée en

année, comme il en exifste encore aujourd'hui,

seulement on a recours à une méthode moins

riTdimentaire pour fixer maintenant la prime que

doilt payer l'assuré. La prime aujourd'hui aug-

mente chaque année, si on s'assure d'après ce

plan d*as>surance-vic.

Dians le commencement l'assurance-vie ser-

vait à garantir une dette. Les créanciers em-

ployaient ce moyen pour ne pas perdre avec

leurs débiteurs. C'est encore très pratiqué de nos

jours.

Plus tard, vers 1625, on pensa à la protection

que Vass ance-vie pourrait donner aux épou-

ses, aux enfants et à tous ceux qui ont besoin

d'être protégés.

Ce n'est que vers 1700 cependant que l'on

songea à <M-ganiser des compagnies d'assuranoes-

vie. La première diit-on, aurait porté le nœn de

••Mercers* Widows Fiin<t" et aurait été fondée


